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TU MANGES
ENCORE DE
CES COCHON-
NERIES 7

RENTRE PAS
COMME CA,

BON SANG !

PARDON ?
TU PENSES
POUVOIR ME
DONNER DES

ORDRES,
PAUVRE HU-
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TURE D'ELFE
RESSOKT...
G¢A FAIT PEUR.




MO,

JE NE DIS RIEN
SUR VOTRE
FAUSSE VIANDE
OU VOS5
LEGUMES...

VOUS POUVEZ

BIEN ME

LAISSER

TRANQUILLE ET

RETOURNER

MANGER CE QUE
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VOUS VOULEZ.

o
"
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ET MANGER &
£ PDONT ON A
ENVIE / ©
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C'EST
UN SORT
'ENTRAVE 7!
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HEIN 2!

MON CORPS
NE VEUT PLUS

BOUGER !!!

TU
CONSOMMES
UN VERITABLE
CONCENTRE
DE PECHES,
TU SAIS...

PEBSEET O B E

ANS CE CAS,
ON VA TE
’RENDRE AU




LA MAGIE,
C'EST PAS
JUSTE /!
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MAIS...
QU'EST-CE
QUE...

EUH, ARIA...
TU... TU ES SORE

COMMENT CA 4 ' e ‘ DE TON COUP ?
TON COUP 2! '

Z/AVEZ PAS
INTERET A
ME FAIRE




ARGH...
ARRETE DE
BOUGER...

A COMPTER
'AUJOURD'HUI,
ON VA S’APPRO-
PRIER TOUUUS TES
SPERMATOZOIDES,
S5OSUKE !

dm me e

SON CUL...
IL EST S
MOELLEUX /

MERDE,

VOILA QUE JAI

LA TRIQUE.
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CE N'EST PAS
FACILE POUR
VOUS AUTRES
HUMAINS
'ARRETER LA
VIANDE ILLICO
PRESTO.

MAIS GENRE,

\ PENDANT QU'ON
LY . - NE FAIT RIEN,
TU N'AS PAS AP e G _ VOUS CONTINUEZ
L'IMPRESSION / \ DE DETRUIRE
QU'ENCORE / / f- L’ENVIRONNEMENT.
MAINTENANT, Y
DES ANIMAUX

MEURENT PAR
VOTRE FAUTE 7

HAHA | Q
TON GLAND ACCORD
/ r
SE MONTRE ! A,
QUEL EST LE

RAPPORT ¢!




